
LA SCIE ILLUSTRÉE.

r%'Il a été démoni d'níe manliure.s
tisf isanta que, cIiabue foi uneiiii fem.-
i tgc îtronde son rna-ri, iIui vient une rid'.
Avis aux. dlames grognardes, auxquelles
nos lectric-'s feront bieñà de laisser savoir
en mên-etem- qIie chacun de- leur sou-
rire à l'efTerd cft.icer un de leurs rides.

DrÃLOGUK DE MNAGE.- n'es1.e donc
que cette collection de . o.irnaux, ma
chère ?

-- C'est du vieux papier qu'on-ma don,-
ne !

Tiens ec sont des xemplaires da Cîui-
riù du 'anada

-Qu'e'nfâites vous ? Est-ce- -que vous

-Non ; cest pour mettre sur mes con-
fi 1iirés.

-Et vous ne craignez pas q·1e ça les
ghaeës '1

Obscèhe croitu. que ça -mu'aie elevé
d ris 'cspr-it des gen. que deýtre rcçu
avocat
e Pédant.--Non, non mon cher Obscerae.
Qu'est ce qui faudra donà fair

Pédant -Il n'y a plus moyLn ]
Obscène S........ . . . c et embe-

tant.

LES ANES EU JOUR.

DISSOLUTION DE SOCIÉTE.

Mr, Savard, fils, horloger et barbier de
la Base- Ville, ii for me respectueuseme'nt
ses amis et le public en gênéral, que, sous
qu'aire ansiî · e séparera de son père
aveéçlc-quel il était asoocié depuis no.nbre
d'année. Tout en les rzrïmerciant de. l'en-
couragement qn'ils :lui ont do:in jusqu'à
ce jour, il les informe qLilI va ouvrir une
boutique sur le' bout du quai des Intles.
Il aura toujours en mains une granide
quantité d«anneaux- de montres, ( et les
montres )
. Avec lesque's il sroposc.de fabriqu"r
des bagues aux Dlles, aussi plui'urs
douzaines de pilis d:téenme de.eyal,'
commè ;il :enma mairitenant dai.s son
magasin,- et :efin plusieirs minois dle
razoirs ébréechés qni lui ont servi tour-à-
tour.à ariacher la barbe à ses pratiquies.
Sa -qalité ade acoiffe'- licencié de Sa
Majesté- larine-de Madagascar est une.
garantie suflisante po.ur ceux qui désire-
ront s ý falire coitTer ou décoiffer à¼.olonié..
Qhant.à soi métier de barbier. il pense
être aussi -connu que le barbier le Sé% iile,
vu qde partout on l'appelle le baibier d-
la Basse-Ville.

ATTENTION!!

M. F: Belanger, épicier et Maire de St.
Sanveur i forme r Lspctiueusem it a
nCnbreuse cliet è'e, qu'il y- a? de rec-
voir une grande quantite de caise d-
raisin.u d'Espagne; qu'a partir de ce jonr
il est a inrie de soutenir la concurrenve
vu la modicité ce ses prix.

.M Belan er, vendra en g -os et en ci-
tail; portera iui-même u ;e boie a domi-
cile ponrvu que la distance ne depasse

* pas le Cimetière St Charles.

Mon-zuma -Char'es Edouard

Famille-Têtu, Photogriapies en vog:le.

I-E-COMMAN D \TION.

Nous recormailions à M M. A.\ L
far.. de Vin. et.N Dion 'ei-r-vr'

Valie.de\vn1oir bien à l'avenir ne 'or-
cnper que déce qi es concern-' perso.-
néllernentci.;e'le premiler vende des vins
e des pètits bittters très bien;que le second
s'occupe ae'ifer ses quarts, d'épluche

e petis ëi-,tle la confection de ses
sacs m a appfonvé,mais non de
éntrethi constamment, indéfini-

ment deàe Yörsý isins eè't ce quenous n
- leur défndo s;'sous pëir davoir le.
casquej~~4!-i;.

r;~u~-AVIS - -

Le iublic 1est inform-qu~ M\. Bri'nt Aldophe Carol et son inperceptible'
badine.

phar'macieh9ri~îeiSfiiVaIierient le rece- H o d00

p"rbe -"ol lë-cIôtnödirsectesi etúdici 'animaux
de toute e i».<}e1qel hd- enoyer -D .

alprochaine bxibition de jMonY'réabr; o Un jeunefratde campagne, qui se ére
Ml F ix rue ;Staier. itendaitt ès érudit en histoire. aconait-a.qulèSa!Výsý,ujè,t i" aýre anlis un fait:n qui selonqui-les a'vus4 a rn s ar e u'ls> un'fsoit: dis.ant ïgnoran' nfi: u eon

sont infinimmen Pl usbràx que ceux que .lu.avait dûj pejpaser sous -Loüis .XI.
oe recut-dans.son ïrch. -L'amiral-Buyter,après un combatr navalfitl
Esérons que M. Brunet sera encoura- voiles vers Londres,6ùil brûla la Tamise

gé corr1'e il le mérite et qu'il ne sera pas ainsi que cinq flttes anglaises qui s'y
obligé de s'exhiber il lenr p!ace- trouvaient réunies.

Ce à quoi son interlocuteur lui répon-
dit, qu'il en avait parfaitement connais-
sauce, mais qu'il avait oublié de dire
qu'aussi qn'il avait brâlé un boom ap*ar-
tenant a- M. .1. Blais marchand de bois di
Qué;.e2 à ceget< 4 poqji.e. ddb 1 d

Signd, Miebh.l, correspondant.

SO US PR ESSE
Lart de se inarier - pourfaire de l'ar-
ent, par Alred Enond- epicier rue du

Polit.
jlon voyage "au Cih 4/eau ichUer, ma

belle, mes e/fe/s et mnzi désaþointenient,
p:r 1I heoph il e G4o-neIin, - riche.
Abondance de biens ne nuit.jamais, par

i Magnig/que systâme de retranchement
et de réducion, en déplaçant de paure
mesagers canridiens temporeires quif i
bien leum: devoir, pour les•remplacer suas
doute par desanglais, par Carclii.,,t.

Obligr certains messagers sessionnels
a donner: en sus du temps de la session,
huit jours deleuintravail gralis pour ter-
mn:er plus facilemnt .les affaires parle-
mentaires,:par le nième.

Pleurs et ardentes priére. pour faire
donner la-place d'assistant messager à la

fam-use girout/e -O. Robitaille, par le

1 Tî.-ùail important où il est parfauc-
ment établi, que. ion peut être chf de b --
reau et écrivain de la chambre d'assemblée
avec beaucoup d ignorance el d'incapacité,
pa".MM Dénéchaud et Flivet.

Chavnat-pet itopuscule où il est prouvw
jusq ·l'évidence qu'aujourd'hui même il
y a plusieurs Marchild.ns qui sit'gent dans
l'assem6ldé - législatioe, pm r M M. P. uso i -
nau t Go -neil Ir et eie., M. 1. il.

Essai:très spiritue& qui démontre c!oair
conme deux et deuxf>nl quatre, que l'on
peut très bien remplacer ( à un écu p(r
.jo-) par des manœuvresfaiseurs de 'os

êès et l'offre des mess igers actuels exira
de l'asemblée legislative, p i: H Gornel-

Pounquoi je -reste vieux garçon, parce
que et ut. marie cela me couteras trop
cher, par 'yo-per Verret, marchand épi-
cier coin d rues t. Augustin et zt.

oachi m, Qué bec Montcalm. -
Pourquoi je chante le coq,· par Ma-

gloire P'ttipr.*
Pourgnoi nous nous comportons mal

par Jos. Godbout la ficelle et, Ignace Ro-
~bi tailIle.

L'arc delpasser son temps à attacher
des beites de papier à la queue des chiens,
par-Narci.se Lavallée ciez Etienne God-
botit.

de me fuira introduire auprès
esDemoiselles en mnfaisanl passer pour

un homme de profession, et cependant je
ne-suis-qu'un--jcintre et de plus barbouil-
leur d.en!prepi 'fonce¿Lpar rNémezie
ýD.èry pei.hi:n rue St. Jean.--,;

açoq4dinde -entouré de plusieurs din-
dons, .pîtrE..Côt..

La Sci: ILLUsTaIi est- ivendre chez
M. WMr. DOLTON, coin des rues Craig
et St. Lauw ent, Montréal.


